
I! reste beaucoup i faire ; il est nécessaire de 
donner A ces enfants une éducation qui les re 
lève a leurs propre* jeux. On recommande les 
conférences morales ; l'instruction militaire, la 
gymnastique sont développées. Pour les jeunes 
tilles, on étudie la création d'un quartier spé
cial. On [* ut être assuré que les améliorations 
réelles sont commencées 11 seront poursuivies. 
Il faudrait aussi transformer les prisons dépar
tementales pour arriver a supprimer une pro 
miscuité ,ul inet côte à cote des hommes de 
criminalité différente. 

On a propose de rendre à l'Etat la propriété 
des prisons qui appartient maintenant aux de 
pa iements , mais c- la mettrait la dépense a a 
cha ge, de l'Etat ei la dépense ne serait pas in
férieurs à cent millions. 

Le régime des maisoua centrales est ?aus 
doute fart dur.ru û> il lé parait moins quand on 
fait la i-omparauon avec les établissements si
milaire* l e s autres pays. 

Ko > reaut des maisons d'amendement en or
ganisa t de* catégories de condamnés d'après 
le degré de criminalité, on réaliserait une sé
rieuse amélioration-, se serait un moyen de pré
parer ia libération provisoire. 

Au point de vue de l'enseignement, des bi-
bii'.ihèju s rjoiamm st . l'administration fait 
tout ce qi.e lui permet la modicité des crédits 
budgétaires 

L-s pénitenciers agricoles ontétésignalèscom-
œ e offrant des conditions particulièresd'insaU 
brité. Ils peuvent être temporairement insalu
bres, quao i il y a lieu & des défrichements 
comme a ÇhUvari et à Casabiandai mais ce 
danger va s'atténuant. 

An point de vue personnel, il ne faut pas per
dre de vue qu'il y a un personnel de 5,000 agents 
répartis dans 400 établissements. Oe personne! 
est très mal rétribué pour un service toujours 
pénible et quelquefois dangereux. 

Le traitement de début n'était que de 800 fr. 
Il vient d'être porté A 000 francs et dans les 
maisons centrales a 1,000 fr., l'indemnité des 
vivres a pu être portée de 36 fr. a 120 fr., c'est 
encore bien peu. Il faudra faire aussi quelque 
chose pour les chefs. Pour les commis aux écri
tures, qui Sunt plus malneur. ux encore a rai 
son l e leurs obligations, c'est donc a la fois 
une reforme de régime de personnel et de maté
riel qu'il faut poorsuiv e. 

Plusieurs pays se refusent à appliquer la trans 
portation. parce qu'on y considère que ce n'est 
pas une peine exerçant une terr»ur suffisante 
sur le coupab'e. fies psy* oui des peines qui 
sont en effet plus terribles et plus efficaces 

M. P E R N I nie que l'ou puisse créer uue colo
nie en implantant la lie de la population dans 
un pays. Il cite l'exemple de l'Angleterre qui a 
renoncé A l'exportation. 

M. GEOBAIKS PEHIUN conclut en demandant le 
renvoi du projet a la commission. 

La suite de la discussion est renvoyée & de 
main. 

L a n o m i n a t i o n d e l a c o m m i s s i o n 
dûi b u d g e t 

M. JULES FERRY demande à la Chambre de 
fixer le jour de la nomination de la commission 
du budget. 

Il dit que \? budget extraordinaire ne pourra 
pas être éépesjt avant qu-dques jnurs, car le? 
négociations avec les compagnies des ratlways 
ne sont pas ter cinees, c'pendant une conven 
tion sera probablement cignée cette semaine. Il 
faudra un certain temps pour que les autres 
soient signées. 

Ati . de ne d i s relarder au = -i longtemps la 
Ti-imi'a'ion le U commission du budget , M 
Fe-ry propose de la fixer à samedi. 

M. >e vicomte de Lmjuiuais et M.Faure com-
bit"-ot la proposition de M. Ferry qui est 
*d ptèe. 

La séance est levée 

DEPECHES TELfiGlMFffiQIJES 
ffSWrvfe* particulier.) 

NOUVELLES DIVERSES 
Q u e s t i o n s b u d g é t a i r e s 

Paris, 30 avril. 
La commission du budget de 1833 s'e.-t réunie 

aujourd'hui pour examiner, comme le régie 
ment l'exige, le projet de loi sur les récidivistes 
au point de vue des dépenses qu'il entraînera, 

M. Gerville Mâche* rapporteur a fait un ex
posé complet. Il conclut, en se basant sur les 
dépenses de la transportation en Calédonia des 
condamnés aux travaux forcés, que la dépense 
sera de 12 millions. 

La commission s'est ajournée à mercredi pour 
entendre les ministres de l'intérieur, de la ma
rine et des finances. 

L'Etat e t l e s g r a n d e s C o m p a g n i e s 

Paris, 30 avril. 
La Liberté de ce soir apprend, qu'a la suite 

ris conférences qui ont eu lieu ce matin entre 
MM. Jules Ferry, Kaynal et le président de 
conseil d'administration de la Compagnie du 
Paris-Lyon-Méditerranée, la convention entre 
cette Compagnie et l'Etat a été si y née ce matin 

La raison qui avait retardé la signature de ia 
convention, c est que la Compagnie Paris-Lyon 
Méditerranée voulait être assurée que la ligne 
de Ga'ai* à Marseille, ligne concurrente, ne 
serait pas concédée a une atif-e. 

A u m i n i s t è r e du C o m m e r c e . 

Paris, 1er mai. 
M. Ilérisscn, ministre du commerce, vient de 

prendre trois arrêtés importants. Le premier 
r..'.T«cii»nt l'en-eisnement technique a son ca
binet: le deuxième créant un bureau de rensei
gnements commerciaux placé directement sous 
les ordres du ministre ; le troisième instituant 
a la direction du commercé extérieur un bureau 
de la manue marchande destiné à donner «ne 
Impulsion énerg. iue aux industries maritimes 
française». 

Le Concordat 

Paris, 30avr'.i. 
Ou li' dans le Français ; 
• N ••>« -i£n*loos plus haut la falsification que 

le u ,v m-m-ni t-.i uotamm-nt M.Fleurens ont 
fait Hibirau levas du Concordat dans 1er déii 
bér.tioo.s qui ont précédé l'avis sur la suppres 
MOU les traitera- nts ecclésiastiques. Quelques 
u,eair>-e> du Go .Sei', qui oat eu trop tard con-
nai-sance de cette fai-iflcation, s'en sont mon
tres fort émus et déclarent que, s'ils n'avaient 
pas été ainsi trompés, leur décision eût pu être 
différente. 

Le t ra i t ement d e s é v é q u e s 
Paris 30 avril. 

Li droite du Sénat a déc dé que M. Batbie 
adresserait nce interpellation au gouvernement 
sur l'avis du Conseil d'Etat, relativement au 
traitement des évêques. 

G u e r r e a u x E v é q u e s . 

Le Voltaire annonce que quatre évéques au 
moins vont être frappés,par mesure disciplinai
re, de suspention de traitement. 

T e r g i v e r s a t i o n s d ip lomat iques 
Paris. 30 avril. 

On assure que notre ministre a Pékin, dont 
on avait annoncé, il v a quelques semaines, le 
rappel immédiat rn France, a été iavité a rester 
en Ob'ue jusi.u'ù. nouvel ordre. 

M. V a 

M. P u a t t u r 
Paris, 80 avril. 

La distribution d'aujourd'hui eompren . un 
projet de loi présenté par les ministres de l'in» 
truction publique, des finances et de l'agricul
ture, et qui est relatif à l'augmentation l e la 
oension accordée à M. Pasteur, à titre dé. ré 
compense nationale. 

Cette pension serait portée à 25.000 fr. 

Noaf inancea j u g é e s e n A l l e m a g n e 
On Ht dans la Gazette de Cologne : 
«Les hommes d'Etat républicains ont vraiment 

administre les finances d'une façon par trop 
extravagante ; ils se sont comportés, S l'instar 
de Gamhelta. comme des gens soudainement 
devenus riches, qui jettent l'argent par les fe
nêtres. 

La F r a n c e A A m s t e r d a m 
Paris. 30 avril. 

M. Hérisson, ministre du commerce, a quitté 
Paris hier soir. Il se rend A Amsterdam, pour 
ss-i-ter n l'inauguration de l'Exposition, qui a 
lieu demain 1er mal. 

L ' Impératr ice E u g é n i e e t Ju les A m i g u e s 
Paris. 1er mai. 

En apprenant la mort de M. Jules Accigues, 
l'impératrice Eugénie a adressé A M. Rouher ia 
dépêche suivante : 

« larnborough, 30 avril. 9 h. -Ut. matin-
» Apprends avec surprise et chagrin la mort 

de M. Amigues. Ventilez être mon interprète 
anprès de sa famille et dire la psrt sincère que je 
prends a son malheur. 

« Corn teste de PIERREFONDS. > 
I<es g r è v e s d e Marse i l l e 

Marseille, 30 avril. 
Les ouvriers manoeuvres en construction se 

sont réunis hier dans l'après-midi et ont décidé 
de demander aux patrons une augmentation de 
salaire. 

En conven, nence. Ils ont voté un tarif fixant 
la journée ordinaire à 3 fr. 50, les jours fériés et 
les dimanches à 4 fr., et l'heure supplémentaire 
à 40 c. 

Une commission, composée de cinq membres, 
a été chargée de soutenir ce tarif auprès des 
patrons, et les ouvriers se sont engagés, au cas 
où leurs propositions ne seraient pas acceptées, 
A se mettre immédiatement en grève. 

Mars, i le, 30 avril 
Le tribunal correctionnel a rendu aujourd'hui 

son jugement dan? la poursuite intentée contre 
Bourg jet ex président de. la commission exé 
cutive de la grève dés ouvriers du port. 

Le jugement porte que Bourguet ne saurait 
être recherché comme président ce la commis 
sion executive de la grève. Le prév»nn a agi 
conformément à la loi de 1861 qui consacre la 
liberté de coalition et les droits des ouvriers de 
se concerter pour faire augmenter ie.ï salai
res. 

U reconnaît enfin que Bourguet ne cesse pas 
de recommander aux ouvriers le calme et la 
sagesse, et cherche a concilier les intérêts des 
patrons et des ouvriers et s'attire, par cette atti 
tude, l'inimitié du parti exalté. 

En conséquence, le tribunal acquitte Bour-
g iet et le renvoie des tins de la plainte sans 
dépens. 

Marseille, 1er mai 
Aujourd'hui un certain nombre d'ouvriers 

cordonniers s'étaient réunis dans la sa !e de 
1 Eldorado dans le but de discuter la grève. 

Au début de la réunion, le commissaire de po 
lice du quartier a d mand" à l'organisateur le 
récépissé de la déclaration qui doit être l >i'e à 
la préfecture.L'organisateur n'en possédant pas 
le bureau a prié les assistants de se retirer. 

A 1 extérieur de la salle les ouviiers ont été 
munis d'une lettre de convocation et un quart 
d heure après ils ont repris leurs places. 1?. réu
nion publique étant ainsi convertie en réunion 
privée. Un nouveau bureau a été formé et la 
grève a été votée en principe. 

Une nouvelle réunion sera tenue prochaine 
ment, A l'effet de déclarer définitivement la 
grève. 

M . Gustave A y m a r d 
Le bruit court que M. Gustave Aymard, le 

romancier, serait mort, hier soir, A l'asile Ste 
Aune. 

L e s d é t o u r n e m e n t s d e Tarar j 
Tarare, 30 avril. 

Il résulte de l'enquête officielle A laquellt on 
s'est livré que les détournements constatés au 
préjudice de la Caisse d'épargne de Tarare s'é-
lèvcnt à la somme de 750,000 fr. 

naître entre l'Allemagne et l'Autriche Hongrie, 
d'une part, la France et la Russie de l'autre , 
il y a donc un intérêt évident pour M. 4e Bis 
ma ck a contribuer a l'amélioration militir" 
turque. 

La dip'omatie allemande est tonte puissante 
A •••onstantnn.pl»; c'est elle qui a Inspiré au 
Sultan le ch" x de M. de Goltz en vue de refer
mer et l'administration et les établissements 
dedu latioa militaire de la Turquie, Vous re 
marquerez que l'envoi de cet ofticier d'état-ma-
or allemand aOonsiaatinoplealieu an moment 
où. à Ssint Pétersbocrg, on est exclusivement 
ut eo -i-upe de la cérémonie du couronnement du 
Czsr A Moscou. 

Jours, il y a eu des ivrognes gais, et des ivro 
gnes tristes eu méchants P a r a i ces derniers | 
citons un ouvrier cordonnier, Louis Lezenne. 
qui a battu cemma plâtré) sa femmi et ses en
fants; un autre, Alphonse Verscbélde, tisserand 
s'est amu.-é a briser la porte de l'un de ses voi 
s i r s ; un troisième, Pierre Fruehard, ne voulant 
pas se laisser mener au poste, a frappé et mordu 
un agent de police. Enfin. Alphonse Manne f. 
ouvrier déboureur, a dit a l'agent qui prenait 
ses « nom et prénom » : « Je me f... pas mal de 
la police.» Noua en passons et des... plus mau 
vais. 

ÉTRANGER 
L a R u s s i e e t l e V a t i c a n 

Rome, ?0 avril. 
Le Pape a conféré la grand-croix de l'Ordre 

de Pie IX aux ministres des affaires étrangère 
de l'intérieur et des cultes de Russie et diver 
ses autres distinctions honorifiques A dix fonc
tionnaires de ces ministères. 

A u V a t i c a n 
h'Agence Havas nous envoie U dépèche sui 

vante : 
« M. Errington est rentré & Rome. Il s'est 

rendu dans la matinée au Vatican. 
» Mgr Croke est attendu prochainement A 

Rome On croit que le Pape l'a appelé pour lui 
recommander d'adopter les idées et la conduite 
du cardinal Mac-Cabe. » 

T e n t a t i v e d 'as sas s ina t c o n t r e a n d é p u t é 
i t a l i e n . 

Rome, 30 avril. 
La cour d'assises de Rome a eu A se pronon 

cer aujourd'hui dans l'affaire intentée au sieur 
Tognetti et a quatre autres personnes, pour 
tentative d'Israssinat sur la personne de M 
Cocapiellér, député de Rome. 

Tognetti a été condamne a cinq ans d 9 relé-
gation. Ses quatre coaccusés ont été acquittes, 

L ' A l l e m a g n e e t l ' I ta l ie 
Rome, 30 avril. 

Le Diritto dit tenir d'une source absolument 
digne de foi que le prince impérial d'Allemagne 
est attendu prochainement A Rome, voyageant 
dans le plus strict incognito. 

L e cardinal L a v i g e r i e 
Rome, 30 avril. 

S. E n , le cardinal Lavigerie a été reçu pour 
la seconde fois, samedi, en audience par le Sou 
verain-Pontife; l'audience a été de deux heures 

L e p r i n c e d e P r u s s e à V i e n n e 

Vienne, 30 avril. 
Hier soir l'empereur, le prince Guillaume de 

Prusse et plusieurs archiducs, avec une suite 
nombreuse, se sont rendus A Neuperg en Styrie, 
pourchasser. 

Ils rentreront A Vienne mercredi. Le prince 
Guillaume quittera Vienne Jeudi prochain. 

L'accueil fait au prince de 1-russe est très 
sympathique et cordial. Toutes les fêtes ont eu 
un caractère militaire. 

M. d e M o l t k e 
Berlin, 30 avril. 

En dépit des assurances des bulletins officieux 
de la santé du maréchal de Moltke, on consi
dère généralement son état comme très 
grave. 

A propos de l'envoi du fameux major Von der 
Goltz en Turquie, où cet homme, pavé pour 
vanter les talents militaires de Gambetta, doit 
remplir le rôle d'un Carnot, on ait rema quer 
danw les Cerclas gouvernement «ut qu'il su1 qu 

CHRONIQUE LOCALE 
J OUBAIX 

L E VIEUX t-xocHEK de l'ég'ise St Marti» a 
pris un autre aspect. La toiture est complète
ment renoove'ée. Dans quelques jour-, le Ira 
vaii sera terminé. 

L A RUE ijns FABRICANTS. — Depuis quelques 
jours des ouvriers sont occupés A renouveler le 
pavage de la rue des Fabricants. 

Voici venir les premiers* com-nuniens 
Lesenfan's pauvres sont nombreux dans toutes 

nos paroisses, surtout au Saint-Sépulcre et A 
Selot Joseph, et les ressources b'en minimes. 

Les i>-rsonnes qui voudront venir es*éi*e aux 
familles malheureuses seront bien inspirée--, 
e l e s accompliront uu'3 œuvre de* plus méri
toires. 

LES FUNÉRAILLES DE M. DÉSIRÉ C A T T E A U . — 
L'académie de musique et la Grande lUrmoni» 
viennent de perdre un professeur sérieux et un 
soliste remanuab!e:M Dé'iré Catteau, que se* 
nombreux élèves et amis conduisaient lundi à su 
dernière demeuTe, étau l'un des vétérans de 
notre tnu-iq >e municipale où il ten. it l'emploi 
de basse *olo. avec talent «t. autorité. Lasitn 
p i'ilé cordia e le ses relations, son exactitu le 
a r mplir ses devoirs de prof*;s*euret de soliste, 
et par-dessus tout, la modestie dost il couvrait 
ses réelles et solides qualités de musicien et 
d'instrumentiste, lui avaient conquis toutes les 
sympathies: le souvenir de cet honnête homme 
restera dans la mémoire de ses camarades et de 
ses élèves qui ont su l'apprécier A sa juste va
leur. 

Pendant le service f inèbre, célébré A l'église 
Notre Dame, la maîtrise a chanté la messe de 
Gigoul, sous la direction d<- M. Broquet. 

Cette messe a é é exécutée avec un ensemble 
et un goût qui font le plus grand honneur 

tous les exécutants, amis particuliers du dé
funt. 

Tous les Em. teursde belle musique religieuse 
ont été surtout émerveillés de la façon dont les 
solistes se sont acquittés de leur tâche. 

Au cimetière, M Gustave H<<ffmann, secrétaire 
de la Grande Harmonie, a prononcé le discours 
suivant • 

• En venant accompagner A sa dernière de
meure celui qu« pour nous Dieu a trop tôt 
rappelé A lui, nous devons constater avec dou
leur. Messieurs, que la mort fait de cru 1s vides 

-dans nos rangs : en moins de deux ans, Boul 
court, Lebacjz. et aujourd'hui Pèsiré Catteau t 

Comme les deux artistes qui l'ont p.écede 
dans la tombe, Dé-iré CaUeau avait toujours et 
partout remp i noolemeut son devoir, et il est 
pour nous tous un exemple. 

» D'puis pré» de quarante ans que la Grande-
Httrmonie avait le bonheur de le posséder, il 
avait contribué pour une très large part A S'S 
succès, et bien pau de musiciens pourraient 
fiurnir une carrière compirabH A la siezne. 
Non seulement il é t a t un soliste des plus dis 
•lingues, m a s son zèle et son dévouement A 
notre Société étaient tels qu'en tonte circons
tances (même douloureuses poui lui, ses con
temporains dans la Grande Harmonie s'en sou
viennent) il était toujours le premier au travail, 
nous montrant ainsi le chemin qui conduit a la 
gloire. 

» Gommo professeur, rôle ingrat qu'il a rem
pli pendant natta même long .e Période, quels 
éloges n'avons nous p o s a faire de lui! Avant 
que notre Acalemte nesoit ce qu'elle »st deve
nue de t>os jours, il était le seul enseignant les 
instruments de cuivre, plusieurs générations de 
musiciens lui doivent leur savoir, et c'est de 
lui que toutes nos sociétés instrumentales tien
nent leurs éléments 'es plus remarquables : de 
plus, nul ne nous démentira quand nous di
rons q«e tous ses élèves éiaieat pour lui des 
amis, 

•> Avant de !e quitter pour toujours, mes
sieurs, incqnonsnous devant cette tombe, car 
elle renferme u i véritable artiste qui, comme: 
ses deux devanciers, a bien mérite de laGrande 
Harmonie et te l'art musical dans notre c i 'é: 
Souvenons-nous longt-mys de mi. et espérons 
que laProvi ience. qu'il a honores par son ta
lent pendant la plus grande partie de son exis
tence, lui réservera la piace qu'il a méritée. 
Adieu, Catteau, au nom de tous les ruusi tiens 
de Roubaix, ou plutôt au revoir dans un monde 
meilleur. » 

U N BAL INTERROMPU. — Hier, vers neuf heu 
res du soir, un agent de police entendant jouer* 
de l'acerdeon, dans un cabaret de la rue de 
France, entra sans crier gare. Aussitôt les dan
seurs et danseuses, occupe:, a eiècnter q*,elque 
polka, s'arrêtèrent net, comme si une décharge 
électrique les eût immobilisés. Le «abaretier 
n'avait pas demandé l'autorisation. Dapuis long* 
temps, il mettait un factionnaire a sa porte pom 
être averti de l'arrivée de la police. Hier pas de 
garde. Le cabaretier a été l'objet d'un procès-
verbal. 

TOURCOING 
U N IVROGNE COMME ON EN VOIT PEU. — Jules 

Florin était ivre (c'est son état habituel!. Sur la 
route du Ri-'quons-Tout, ses prouesses avaient 
attire une cinquantaine de gamins qui riaient 
s s-es dépens et lui jouaient des tours plus ou 
moins avouables. 

Quelqu'un de charitable voulut le tirer d'em
barras. 

Interrogé sur le lieu de ta résidence, Florin 
répondit qu'il n'en avait «état et demanda à 
être conduit chez son frère. U fut fait selon son 
désir ; mais le frère de Jules, qui avait beau
coup à se plaindre de sa conduite, refusa de le 
recevoir. 

L e s gendarmes conduisirent alors Florin de
vant M. le Maire de Tourcoing, qui donna or
dre de le maintenir prisonnier au poste de 
police. 

Florin refusa de suivre les gendarme., qui 
furent obligés de lui faire l'honneur d'une voi-
t.;re. 

Rendu au poste, l'ivrogne, de plus en pln« fu
rieux, menaçait de briser <es portes. Il avait 
déjà commencé A m«tlre ses menaces A exécu
tion lorsque il fut emmené par deux douaniers 
et un agent de police A la prison de la gendar
merie. 

Les gendarmes ont été insultés et frappes par 
ce forcené: l'un d'eux porte même plusieurs tra
ces des coups qu'il a reçus. 

Florin est Agé de quarante-trois ans. Il est tis
serand, et n'a pas de domicile connu. 

C'est un habitué de la police correctionnelle. 

ARRESTATION.— François Delannoy était ivre. 
Il a frappé, sans motif, un de »tM camarades. Il 
a ète conduit au poste. 

Delannoy est journalier. Il est Agé de vingt 
sept ans et habite A Tourcoing, rue Borgne. 

NOYÉ. — Hier, on a trouvé, au Mont-d'Hal-
luin. noyé dans un fossé, un nommé Glorieux. 

Cet homme, Agd de 54 ans, donnait depuis 
a-sez longtemps des signes d'aliénation men
tale. 

VOL A BONDUES. — Louis Derolez, charretier 
au service de M. Despretz. grainetier, étant en
tré A l'estaminet de la Croix-Blanche, A Bon
dues.On aprontédnpeu de temps pendant lequel 
il a abandonné sa charrette pour voler une bâ
che appartenant A son patron. 

Il estime cette bâche environ 40 francs. 

VOL D E LAPINS. — Félicie Duplouy, femme 
Ai art, cabaretière A Bondues, se plaint qu'on 
lui a volé, il y a environ six semaines, deux la
pins d'une valeur de sept francs. 

Llla iJS 
LES VACANCES. — Les vacances pour les éta

blissements universitaires commenceront le 8 
août et finiront le 4 octobre. 

L A SOCIÉTÉ DES AGRICULTEURS DU NOKD 
( liendr? sa réutiiou mensuelle au Grand-Hôtel 

de Lille, le mercredi 2 mai, A onze heures du 
matin. 

Voici l':rdre du jour : 
I M Hector Simon. Sur l'utilité du dr»i-

nage. — 2. M. Ladureau- Etude sur les pro
cédés de distillation de M. Billet, de Mari y. — 
;;. Fixation de l'époque A laquelle la Société 
t ienjia une sesn-e a Cambrai. — 4. Concours 
betteravier de 1S83; Elaboration du règle
ment : crédits A demander. — 5. M. Hannoye. 
De l'empoisonnement des rivières et canaux 
par les résidus industriels. — 6. Commission 
nommée pour étudier les besoins de l'agricul
ture : décisions prises. — 7. Exposition d'Am
sterdam. — 8. M. Vivien. Sur la législation 
des sucres. — 9. Affaires diverses. 

CONCOURS COLOMBOPHILE. — Voici le résultat 
du concours organisé par la société Le Pigeon 
noir, établie A l'-stammnet : A l'Etoile, rue du 
Collège. Lâcher de 600 pigeons. Temps couvert. 
— Vent ouest. 

1er prix, 12 b. 16 3|4, MM. Debruyne. — 2e, 
12 h. 18 1|4, Groui lou. — 3i. 12 h. 19. Mathon.-
4e, 20 l[!î, Balcon. - 5e, 20 1|2, Millet — 6», 21 
Desrousseaux. — 7e, 22 1|3, Loens.— t e , 22 3(4, 
De l cro ix - 9e. 23, Desrousseaux.— 10e 23, Wi 
baux, — l e , 23 1|2, Olivier.—12e. 23 1(2, Capart. 
— I3e, 23 3|4, F. Dujardin —14e,2t li3. Fleury. 

— ISe. 25 3|4, Carbon -16e , 26, H. Moulard — 
17e. 27 1[2. Capart — 18e, 27 1(2 BakOn. — 19e 
et 20e, 27 1|2, Coulon. — 21e, 27 1|2 Poulain. 
— 22e. 27 3i4. LiéWn — 23e, 27 3(4, Bayaft — 
lie, 28, Bayard.— 2 5 \ 28, Ferret. 

26e, 12 h. 5:8 3|4, Delcroix.—27e, 12 h. 29 1|2, 
Bayard. — Ma, 12 h. 31 3(4,Roch. — 29e, 12 h 
32 1|4, Béach. — 30e, 12 h. 82 1|2, Balcon. —31e, 
12 h. 33 1|4, Nevers. 

Ue.. 12 h. 33 3|4, Vanconlem. — 33e, 12 h. 34, 
Derneuler. — 84e. 12 h. 34. Lowers. — 35e, 12 h. 
3 i, Maihon. — 3Ge, 12 h. 35 1|2, Décottignies. — 
il et 38e, 12 h. 36 li2, Nérinck. — 39a, 13 h. 36 
3,4, Loucheur. — 4ue, 12 h. 3i> 3|4, Carbon. — 
4te, 12 h 37, Botters. — 42s, 12 h. 37 Ii2 Nerinck. 
43e. 12 h. 37 1|2, Ch. Cocheteux. — 44e. 12 h. 
36 1|2, Poulain. — 45e, 12 h. 38 1(2, Motte. — 
46e, 12 h. 38 1|2, Ponthieu. 

47e, 12 h. 39. Florin. — 48e, 12 h. 39, Dérache. 
— 49e, 12 h. 40, Legrand. — 50e, 12 h. 40 1|2, 
Huret — 51e, 12 h 40 1)2, Salerabier.—52e, 12 h. 
41 1|2, Capart. — 53e. 12 h- 41 1(2. Mourman. — 
54e, 12 h. 41 3[4, Niffle.— 55e, 12 h 42, Delbar.— 
5«e. 12 h. 42 Ift, Oarrette — 57e, 12 h. 42 1|2, J. 
Bools.— 58e, 12 h. 42 3i4, Debruyne. — 59e, 12 h. 
43, Frady.— 60e, 12 h 43 3|4, Crepel. 

CONCOURS HIPPIQUE DE LILLE KN 1883. Es
planade de la Citadelle. — Comme les années 
précédentes, A pareille époque, les travaux dn 
Concours sont commences. 

La Société Hippique française fait établir su 
l'Esplanade de la Citadelle, des écuries pour 150 
A 200 chevaux, et de nombreuses tribunes des
tinées aux souscripteurs et au public payant, A 
l'entrée du Concours. 

Des prix seront descernés aux plus beanx at-
telages.aux plua remarquables chevaux de selle, 
aux plus vues trotteurs et aux sauteurs las plus 
extraordinaires. 

De nombreux engagements sont annoncés, et 
tout fait espérer un concours encore plus brii 
:ant que les années précédentes, ce' qui peut 
paraître pourtant impossible. 

aucc.e.» o i >y la Ri ai m D 

i;a*.r.n -.-ad ueiégué- dus tommaur» du té 
parlement de Meurthe et Moselle ont tenu hier 
une réunion privée.danslaquelle ils ont adopté 
la candidature sénatoriale de M. Berlet, député. 

3a, pi; 

ouIfT » - mu uiur l i e • é « 
euiagueen .ue du r ;!ê eun.ni du l e 

m an. 
La Turquie, en effet, est destinée A faire échec 

a la Russie dans le prochain conflit qui pourra 

L E S sALTiMHAN'Quts de la Foire nous ont 
presque tous quittés. La plupart d'entre eux 
sont allés A Anvers, où doit s'ouvrir prochaine
ment la magnifique kermesse annuelle. La 
troupe de M. Oscar Carré s'est aussi rendue 
dans cetto ville. 

U N COMMENCEMENT D'mcENDiE s'est mani
festé n matin A huit heures, dans une malssn 
d'une impasse de la rue de Lannoy. Le feu a 
été éteint par Louis Merpal, habitant de la 
maison, et par 'es voisins. Les dégâts sont de 
peu d'unnorti.iee. L» cause du Isa est incon 

> i ..-..». i> îYuno^rn. -oa»-• ac-»e dimao <, 
a cwattaué Uiudi II •• a p a . eu motu» de 
quinze «rrestatiaa- pour ivre-se manifeste. La 
cause T... une plus grande vigilance da la part 
des agents de police, sans doute. Comme tou-

CONCOURS COLOMBOPHILES. — Voici la liste 
des concours de la Fédération colombophile 
Lilloise, pour l'année 1883 : 

6 mai, Ailly sur Noyé, le Pigeon fidèle. — 18 
mat, St-Just, l'Union de Canteleu. — 14 mai, 
Ciermont, le Bon Espoir.—2u mai, Creil, l'Union 
et Progrès — 27 mai, Chantilly, le Pigeon fidèle 
— 3 juin, Paris, le Rapide — 10 juin, Cercottes, 
l'Epervler. — 17 juin, Vierzon, la St-Pierre. — 
21 juin, Albert, le Télégraphe. 

1 Juillet, Longueau, l'Union de Canteleu. — 8 
juillet, Creil, Les Petits Joueurs. — 14 juillet 
Paris, Les Petits Joueurs.—22 juillet, Longueau, 
l'Epervler. — 29 juillet, Breteuil, Les Franc: 
Joueurs. —5 août, St-Just, l'Union et Progiè» 
— 13 août, Chantilly. Les Francs Joueurs. — 19 
août, Paris (pipants) le Bon Espoir. — 26 août 
Versailles, Le Télégraphe.- 2 septembre. Char 
très. Le St-Pierre. 

La Fédération Lilloise se charge du convoya 
ge des paniers aux dates et endroits ci-dessus. 
Ecrire au siège de la Fédération Lilloise, 197. 
rue Léon Gambetta, A Lille, pour les condl 
tions. 

BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE.— Lille,1er mai. — 
Thermomètre.— Température A 2 h. -f- 18*8/10 
—Baromètre.— 765, naisse de 1 mm. (Entre va
riable et beau temps.) — Etatde l'atmosphère.-
Temps doux et sec, rayon de soleil, ciel nua 
geux. — Vent. — Est-Nord-Est, assez fort. 

L£S ARTISTES DE LÀ RÉGION 
AD SALON OE PARIS 

N o u s donnons ci des sous la n o m e n c l a 
ture. complè te d e s pe intres de n o t r e ré
g ion qui prennent part a u S a l o a de ce t te 
année , a v e c l es t i tres de l eu rs œ u v r e s e x 
posées ; nou* ferons do m ê m e pour ce qui 
o o o o e m e les sculpteurs , les peintres aqiia 

• cl I : ;s:na' ti:.s,ks j r a v e : •.' oi les 
a i e .Uiote-s : 

Agache Alfred, né à Lille : E t u d e . - Armand 
Dumareacq : La Bataille da Bapaume, Biefvii 
lera, — Bâton Zacharie, né a Arras : Charité, 

s'il vous plaît I — . Berte-tux, liippolyte, né A 
Saint Quentin : Ce fut IA m.souveair de la f ran-
de guerre; portrait de Mlle M. D... — Billet, 
Pierre, né A Cantin : Pêcheuses de crevettes. 

Uuiron Uexandae, mé A Lens : Esclave pleu
rant la mort du prsmier-né.— Bonnefoy Henry 
né A-Boulogne sur-Mer : Dana les bais ; Au pied 
d'un sapin — Boqmet Jules, né A Amiens : 
Sortie d'église. — Bouffa y Caroline, néeé Reims 
Pavots. — Breton Emile, né A Courtières : Effet 
dî lune en hiver ; Soleil couchant en automne 
- Breton Jules, Soleil couchant; l'Arc en-ciel ; 
le matin. — Butin Ulysse, né A Saint Qnentin 
«*iae a l'eau. — Caille Léon, né A Merville : Les 
nouvelles de Paris. — Carolus-Dnran : Portrait 
de Mme H...; Vision. — Carpantier Evarlste, né 
A Cuerne lez-Courtral : Un compte A régler-, Un 
témoin muet. — Cazin Jean, né A Samer : Ju-
aith (le départ). — Chigot Alphonse, né A GrAt 
cay : La renfort (armée da la Loire;. 

Chigot Eagène, aé A Valsaciennes : Portrait 
de M. A. Chigot. — C.ère Jacques, né A Anzin i 
Portrait de Mme D... — Colas Alphonse, né i 
Lille : Portrait de M. B... ; Portrait de Mme B.. 
— CcUn Gustave, né A Arras : Le Matin. — O» 
merre Léon, né A Trélon : Portrait de Mil» 
Achille Fould : Silène et les bacchantes. — Oo 
quelet Louis, né A Valenciennes : Mort du com4 
mandant Beaurepaire ; D'après nature. — Cor-I 
donnier Alphonse, né A La Madeleine 1 1 f Ut i l 
Sarcleuse«. ~ Coroenne Henri, né A Valen-| 
ciennes : Portrait de M. Desrouatfeaux. 

Crauk Charles, né A Valenciennes : Enfance, 
de la sainte Vierge. — Cresi Henri, né A Douai i 
Un fou — Crouan (Mlle), Julie, née A Brest: Ro j 
ses et pivoir.es : Les huîtres. — Debas Louis, né] 
à Péronae : Propos galant : Un peintre. — De-
carne. Charles, né A Bailleul : Les champs en 
Juin (Fiandre). — De Coninck Pierre, né à Mé-i 
téren : Portrait da M. le général Bosquillon ce? 
Frescbeville : Bonne chasse. — Degaillaix Lou a 
né A Orcbies : A la reposée (forêt de Fontaine
bleau). — Dagrave Jules, né A St Quentin ; Une 
classe communale. 

Dehaussv Jules, né A Péronn* : Portrait '!e 
M. H. J.. : La Vierge en prière — Delacroix 
Henry, né A Solesmes : La mort d'un porc . 
Nuit dautomno. — Delécluse Auguste, né i' 
Roubaix : La mariée. — Demont Adrien, ré à 
Deuai: Le ruisseau ; La floraison de jacinthes-
établissement Van Houte, A Gand. — Demont-: 
Breton : (Mme), Virginie, née A.Conrrières : L* 
plage. — Demory Charles.ué A Arras ; La jeune 
mère — Denneulin Jules, né A Lille ; Retour de 
pèche, Niauport. — Desavary Charles, né A 
Arras : L'automne ; L'hiver. — Didiez, mi le ) , 
Berthe, née f valenciennes : La toilette. 

Diérickx Désiré, né A Lille : un Hameau. — 
1 )uL-ois Désiré, A Fleurbaix : Portrait de M.. —\ 
Dupont Zipcy Emile, né A Douai ; Smaranitza.— 
Durand Léon, né A Neuville Saint Vaaat : Tète 
d'étude.— Gautier Albert, né A Lille : Les Mou 
charabiehs, au Caire —Gautier Arnaud, n é s 
Lille : Portrait de M. Vuillelrou. — Ghislaine 
Françoise, née A Valenciennes : Sainte Marie 
Madeleine. Hachet Souplet (Mme), née a St-
Quentin : Pauline. — Harpignies Henri, né A 
Valenciennes : Le Beis de la Trémellerie, a St-
Privé (Yonne) : une après-midi A Saint-Privé. 
rvonnei—Herbo Léon,né A Templeuve( Belgique j: 
Psyché. — Iloury Charles, né a Solgnies (Belgi 
que) : Dans les coulisses. 

Houzé Alexandre, né A Tournai, Belgique. 
Vi lage de Wissant, Pas de Calais.— Krabansky 
Gustave, né A Roubaix: Portrait de Mlle Ger
maine S...— Laurent Henri, né A Valenciennes : 
Récolte dn varech A Bénerville. — Leclercq 
Louis, né A Gaines : Portrait de M. N. L... — 
Lecrenx Gaston, né A Paris : Bouquet de fleurs; 
—Lefebvre Augustin, né A Roubaix : Portrait.— 
Lejeune Adolphe , né A Boulogne sur-Mer 
Comparaison. — Lamatte Jacques, né 4 Saint 
Quentin : Pierre de Reims , de retour de la 
bataille de Bouvines. — Lhermitte Léon, né A 
Mont Saint-Père : La Moisson; Fiieuse. 

Mlle Caroline Malézieux, née A Saint Quentn : 
p irtrait de M. M... — Edonard Margottet, né A 
-aiQt-Wtientin : La fête du grand père.— Ernest 
Masson, né A Paris : Sarcleuses, A Bornoville, 
B.-lg: i'.ie. — Jules Masure, né A Braine, Soir; 
Mer houleuse. — Louis Matifas, né A Amiens : 
La Pointe Saint-Gildas, Loire Inférieure. — 
Victor Merlin, né A Lille : Portrait de Mme'"; 
Portrait de M. Morlol. — Charles Michel, né A 
Fins : Les humiliations du Christ; Portrait de 
Mme de B... — Auguste Moreau Deschanvres, 
A St-Saulve : Portrait de M. V. . . 

Moricourt Léon.né A Douai: Veuves de marins, 
Finistère ; Enfants A l'église.—Mottez Henri.ne 
A Londres • Renaud et Armide. —Mottez Victor, 
né a Lille : Portrait —Muizon (Charles de), ne 
A Soissons : Le chemin vert A Forges les Eaux. 
— Musin François, né A Ostende : Le port de 
Gravelines. — Nonclercq Eiie, né A Valencien
nes : Une imprudente. — Mme Paton Comerre, 
née a Paris : Cendrillon. — Penet Lucien, né A 
Thiennea : Souvenir, Un dessert.—Pille Charles, 
né A EjsOmes : Corps de garde. — Pinchart 
Emile, né A Cambrai : Portraits. 

Pinchart Henri, né A Valenciennes : Un* 
meule, en Flandre — Ravinât Achille, né A 
Dunkerque : La repos A râtelier.— RtchatLéon, 
né A Solesmes : Causerie sons bois ; Paysage, 
près Dieppe. — Rossert Paul, aé A Lannoy : 
Chemin dans la forêt. — Saintln Jules, né A 
Lemé ; La marchande de pommes ; Portrait de 
Mlle A. D... — Salaasen (Mils) Eugénie, née A 
Albert .- Sur la Plage ; Retour de pèche. — Sau
tai Paul, né A Amiens : L'entrée A l'église. — 
Sauvaige Louis, né A Lille ; Un samedi A Sche-
veaingen. — sauvaige M. né A Lille : Un bateau 
de pêche. — Sealbert Jules, né A Douai : Au 
bord de la Marne. 

Schontteten Louis, né A Lille: Retour de 
pêche. — Stacs Albert, né A Halluln : portrait 
de l'auteur. — Tattegrain Francis, né A Pé-
ronne : les Deuillants, A Etaples; cola de marais 
en Picardie. — Velghe Auguste, bé A Oonrtrai 
pêches el raisins. — Villors (Mlle de), née A 
Templeuve (Belgique): les bords de la Seine — 
Wallet Albert, né A Valenciennes : Braconnier 
— Weerts Jean, né à Roubaix : Portrait de 
Mme Lacave-Laplagae ; Mort de Joseph Bara.— 
Wiater Pharaon, né A Bailleul : Portrait de 
Mme Da

mais qu'importe A ces gens l'argent des... au
tres ? 

En vertu d'un legs, les Frères de Bouchain 
sta:ent rétribués pour pins des quatre oinquiè 
mes par la caisse du Petit Séminaire de Cam
brai. 

Cette caisse va bénéficier d'une rente dequia-
ze cents francs et plus, au détriment des contri
buables de'Bouchain. 

Ces radicaux sent Véritablement des adminis
trateurs hors ligne ! 

NORD 
ARMÉE. — Mutations. — Service d'état major 

— Par déciaien ministérielle en data dn 27 
avril 18*3, M. Wetzel. capitaine breveté, ré
cemment passé du 48e au 87e régiment d'inian 
terie, a été désigné peur servir en qualité d'offi
cier d'ordonnance auprès de M. le général 
Mathieu, commandant la 8e brigade d'infanterie 
(4e divlsion,2e corps d'armée) et les subdivisions 
de Laon et de Saint Quentin. 

AUCHY-LEZ-LA BASSÉE.—Le Pregrèt du Nortl 
assure que dans la réunion électorale qui a eu 
lieu dimanche, pour le choix d'nn candidat ré 
publisain au Conseil général, la candidature 
de M. Achille Descat, manufacturier et pro 
prietaire A Viafeainnes, a été acclamé A l'uniini 
mité. 

itOi:0HA.m. -- t/* m'.'iiici^iiie U. 'ioucoa.r-, 
dit lEmancipatemr, vient af se mettre * ta 
mode : aile a chassé les Frères de son école 
communale. 

Cela obérera son budget déjà peu brillant, 

HA.ZEBB.OUCK. — Il y a qnelqnes jours, M. J. 
Delannoy, cultivateur A Thlennes, a constaté 
tu on avait semé de mauvaises herbes, notam
ment l'ivraie, dans un de ses champs ensemencé 
le blé, d'ane contenance d'un -demi hectare 
environ. Cet acte de méchanceté cause un 
.irejudics de plus de 200 francs A M. J. Delan
noy. 

On croit connaître l'auteur de ce méfait. Ce 
serait un cultivateur de Steenbecque. 

DOUAI. — Agrandissement fie la gare. — On 
ient de poser, A la gare de Douai, le* fermes 

sa fer qui permettront de couvrir deux voies de 
plus. Cela portera A cinq le nombre de voies 
abritées par la toiture vitrée. 

DOUAI. — Dimanche soir, gare du Nord, 
l'express de huit heures a emporté Mme Sarah 
Bernhardt et la troupe qui va promeaer avec 
elle Fcdora un peu partout. 

C'est lundi soir A Liège qu'a été donnée la 
première représentation. 

— Nous apprenons la mort de M. Denecey de 
'evii.y, général de brigade d'artillerie, décédé 

a Versailles, où il avait pris sa retraite. 
M. le général Denecey était gendre du re

gretté colonel d'artillerie Robert qui s'est éteint 
A Deuai, il y a quelques années. 

VALENCIENNES, — Ne'is avons raconté la lâ-
-he agression dont avaient été victimes deux 
•onsents de Prêseaux, de passage A Many, a« 
•••our du conseil deieyision. 

Plusieurs conscrits de Marly, d'une force peu 
mmene, s'étaient, en véritables fous furieux, 

acharnés sur ces malheureux qu'ils avaient 
roués de coup;, l'un avait été je é dans la 
.Uionelle, et un autre s'était affaissé après avoir 
reçi des coups de pied dans le bas-ventre et 
avait dû. être reconduit a son domicila. 

Ce dernier vient de succomber c ux suites de 
ces mauvais traitements, et celui qai a été jeté 
a l'eau est assez sérieusement malade. 

— Lors de sa dernière visite A Valenciennes, 
e Préfet du Nord a f*it espérer que l'agrandis

sement de l'encéiate destinée A donner a la ville 
le Valenciennes l'ex'ension qui lui est néces
saire, pourra être résolue conformément aux 
aspirations de la municipalité. 

L E QDESNOY. — Un accident est arrivé au tir 
1 la cible A un soldat du 1er de ligne, en gar
nison au Quesooy; il a reçu nne balle dans 
l'œil. Le blessé a été transporté immédiatement 
A l'hépital de Lille, où l'on espère opérer l'ex
traction du projectile. 

BAILLEUL. — Augu«te Lefebvre, un aveugle, 
53 ans environ, qui sait voir son intérêt, ache
tait depuis longtemps en Belgique du café 
par balles qu'il introduisait en|France par quan
tité plus eu moins importantes. 

La douane, qui jusqu'aujourd'hui avait été 
ttès tolérant» en raison de son infirmité, s'est 
troi^é dans la nécessité de mettre un terme A 
son commerce. 

Pris pour J« Se fais en 15 jours, malgré les 
précautions de ses écJaireurs, u a été entia ar
rêté en délit de fraude, porteur de 42 kil. MO 
gr. de café belge, par les préposés Voyer et 
César, dimanche vers 11 heures du soir. 

BOURBOTJRG. — La nommée Vasseur, femme 
Véniel, cabaretière a Bonrbourg Campagne 
arrêtée le dimanche 8 courant, pour outrages 
au commissaire de police de la ville, a été con-
damnée,saraedi 2< avril, à six Jours d'emprison
nement et aux frais du jugement.par le Tribu
nal correctionnel de Dunkerque. 

QUESNOY-SUR DKULK.—Le Petit Nord annonce 
que. dans une réunion qui a eu lieu dimanche 
au « Cerc'e libéral », il a été décidé qu'une dé
marche serait faite auprès de M. Florent Bon-
duel, conseiller municipal de Lille, ponr lui 
offrir la candidature républicaine au Conseil 
d'arrondissement, lors du prochain renouvelle
ment des assemblées départementales. 

DUNKERQUE. — Pendant la nuit dn 28 au 29 
avril, le nommé Mille, Louis-François,{âgè de 45 
ans. journalier, est décédé subitement dans son 
domicile situé rue du Jeu-de-Paume. 

Le docteur Duriau, appelé pour les constata-
tions a déclaré que cet homme avait succombé 
à une hémorrhagie cérébrale amenée par i abus 
des boissons alcooliques. 

CAMBRAI — On lit dans l'Emancipateur : 
«Messieurs les membres de la commission 

scolaire cambresienne — saluez l — viennent de 
manifester par acte public leur autorité et leur 
pouvoir. 

» Quinze pères de famille sont c affiches », 
comme coupables, dit le papier • de n'avoir pas 
«déféra A une invitation à comparaître devant la 
• commission pour a'expliquer sur les abseaces 
„ scolaires de leurs enfants. > 

» Nos félicltatione les pins sincères A ceux 
d'entre nos concitoyens, qa« la commission a 
ainsi honorés. — Parmi eux nous relevons les 
noms de MM. Herdhebaut, de Baillieneourt, 
Michel Défossez, Amédée Basquin, Pagniez, 
Stiévenard, Pagniez de la Bmnière, Tribou,avo
cat, etc. 

> On pourrait se trouver on pins mauvaise 
compagnie. 

• La commission scolaire, elle, se compose de 
MM. Alfred Corneille, Galland-Ruskoné, Le-
•age, DanquignyMallet, Lancelle, Lantoine, 
Dnlalande, Simon, Lépilette, Cirier. 

» Certes, nous ne voudrions pas pour tout au 
monde avoir l'audace de douter un senl instant 
de la haute compétence de ces messieurs. Puis
qu'ils ont été distingués et choisis par tontes 
les illustrations de notre Conseil municipal, c'est 
c'est que le choix qui a été fait est bien celui 
qui devait être fait. — Cependant, nous nous 
permettrons une remarque, très simple, très-
humble, très-respectueuse, ( très-très sespec-
taeuse. 

• — Quel cas MM. las honorables magistrats 
de la susdite commission font ils donc de la cir
culaire Duvaux f 

» Que nous nons moquions, nous, de leurs 
ministres, comme de Colin Tampon, cela se 
comprend ; mais qni, diable, songera encore a 
prendre au sérieux las magots officiel* .de la 
R. F., si les partisans eux mêmes de cette R. F. 
ne se retournent pas plus de cas magots su us 
poisson d'une pomme f » 

Mardi dernier, dit l'Emancipateur. M. 
Charlemagne Langlais, aubergiste A Croix, 
s'était rendu * la gare de Cambrai pevr 
prendre le train de minuit. Lorsqu'il arriva A la 
g.ire. le train venait de partir et M. Langlais 
ne trouva rien de mieux a faire que de se cou
cher sur un banc et de s'y endormir. 

Lorsqu'il s'éveilla, 11 constata la disparition 
d'une tranche de pain d'épice et d'une somme 
de 200 francs eo or qoe l'on avait remplacée 
dans le porte monnaie on aile se trouvait par 
des morceaux de papier d'expédition. 

La police est A la recherche dn voleur. 

PAS-DE-CALAIS 
CALAIS. — M. Letourneur, inspecteur séden

taire des douanes A Calais, est nommé A Ai>..e-
ville, en remplacement de M. Barbier, ancien 
seerétAiro de M vVttsjoa ksoaa »»t r.oT.'-n- t a 
resM •- • - ; - s 

- u» d-:e. t- ..- •,"....,-r<. des ua 
dVuvoyer ues laotraesiana au n ses ut de Ca
lais pour qu'il mette eu veate tous les 
arbres de la promenade dn coers Berthois,ainsi 
que eaux des fortlneations. 
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